
::J c z 
w 
c: 

1 

w 

� 
::?i 
0 (.) 

LA C R ÉATI O N  D ' E M PLO I S  ET D'ENTREPRISES 
DANS LA FIL IÈRE BOIS MÈDITERRAN ÈENNE 

LA FORMATION DES HOMMES 

Présentat i o n  succ i nte 
d u  système  fo rest i e r  

e n  Algé r i e  
B a g h d a d  M AAC H O U *  

E n A lgé ri e ,  90 % des  forêts sont 
des p rop ri étés doman i a les  ou com­
m u na l es .  L'Office nati ona l  des tra ­
vaux forest ie rs contra i rement à 
I ' O N F  effectue des trava ux de rebo i ­
sement  e t  d 'exp l o itat i o n .  I l  es t  se -

condé  pa r  des entrep ri ses à ca rac­
tè re dépa rtementa l .  Ce sont des  en­
trep rises de  mise e n  va l eu r  d e  la  
fo rêt. Avec l a  nat iona l i sat ion ,  l es  ex­
p lo ita nts fo resti e rs p rivés se retrou ­
vent très m i nor i ta i re s .  Ma i s  une  vo­
lonté d u  m i n i stère est de  re l a ncer  
l ' i n i t iat ive p rivée .  

l a  recherche forest iè re .  Une  po l it i que  
de format ion condu ite pa r  l e  m i n i s ­
tè re d e  l 'Ag r icu ltu re s 'attache à ren­
fo rce r l e  potent ie l  de cadres ingé­
n i eu rs ,  tech n ic iens ,  agents de  maî­
tnse. Un p rojet de  loi est en  cou rs de 
d i scuss ion  a u  Pa r lement p rojet dé ­
bouchant s u r  l a  créat ion de  3 000 
emp lo i s  en fo rêt ( p rog ramme j eune ) .  
Les com m u nes son t  d e  p l us  en  p l u s  
responsa b les  dans  ces  p rog rammes  
de créat ion d ' emp lo i  e t  de l utte 
contre l ' i n cend i e .  

Pou r  l a  p rem iè re e t  l a  seconde 
tra nsfo rmat ion ,  l 'A lgé ri e  mène une  
expér ience i ntéressa nte de va lor i sa­
ti ?n d e  ses . essenc�s .  Pou r  l e  p in  
d A lep ( 1  m 1 l l 1 on  d hectares ) ,  t ro i s  
us 1 nes de  fa b ri cati on de  pan neaux à 
part 1 cu les  ont été créées .  Expérience 
qu1 pou rra i t  i ntéresser l a  Fra nce au 
p l u s  haut po i nt .  
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* Institut national de la recherche forestière. 
Statwn de Tlemcen, BP 88, Mansourah-Tlem­
cen, 13001  (Algérie), 

Au n iveau  recherche ,  l 'A lgé ri e  
s 'est dotée d ' u n  I n st itut nat i ona l  d e  B .  M. 

Synthèse 

Après des débats cornéliens pour dégager 
l 'idée principale je vais vous présenter deux 
constats, une idée, cinq moyens et leurs consé­
quences. 

Deux constats 
- On intéressera les propriétaires de forêt uni­

quement si la forêt leur rapporte quelque chose. 
Or il y a une ressource forestière importante qui 
n 'est pas mobilisée, principalement en forêt pri­
vée : cela représente plus de 70 % des forêts des 
pays du nord de la Méditerranée, c 'est-à-dire du 
Portugal à l'Italie en passant par l 'Espagne et la 
France. 
- Il existe en aval un marché qui est potentiel 

pour des produits nobles et qui est immédiat 
P?ur la trituration en particulier pour la papete­
ne. 

A partir de ces deux constats l ' idée proposée 
est de créer plusieurs emplois très rapidement 
pour la mobilisation des bois en forêt privée. 

Cinq moyens 
- �1 faut débloquer des fonds publics qui s 'in­

vestlront dans ces créations d 'emplois pour une 
durée d'un an en sachant qu 'ils s 'autofinance­
ront ensuite par la mobilisation des bois. 

- Nous devons programmer un voyage en Al­
gérie pour voir de près comment les Algériens 
réalisent dès à présent la valorisation du pin 
d'Alep et du cèdre. 

- Il faut entreprendre une campagne de pro­
motion des produits nobles de notre forêt médi­
terranéenne en particulier le pin d 'Alep, le cèdre 
et le mélèze. 
- Il faut concevoir une formation adaptée à 

tous les niveaux de la filière-bois : si nous mobi­
lisons davantage grâce à ces nouveaux emplois, 
il faut une formation adaptée pour ces emplois 
ainsi que pour ceux qui en découleront au niveau 
de la première et la seconde transformation. 
- Si nous voulons protéger ces forêts il faut les 

débroussailler. Il faut donc inciter les propriétai­
res privés à effectuer les débroussaillements : 
proposition d'une déduction fiscale. 

En conséquence, il pourrait se créer vraiment 
de nouvelles entreprises dans la filière-bois avec 
à la clé plusieurs créations d 'emplois notamment 
dans les communes comme il en existe déjà dans 
des expériences que nous avons étudié (exemple 
de Cassis). Dans les zones difficiles cela permet­
trait de sauvegarder des emplois d'agriculteurs 
et d'éleveurs par une approche de l 'emploi plu­
riactif. 

Michel DELENNE 
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